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Ephéméride 

La machination de Carpentras 
Dans la nuit du 8 au 9 mai 1990, trente‑quatre tombes du cimetière juif de Carpentras sont profanées, le corps d’un octogénaire décédé peu de temps auparavant, Félix Germon, est exhumé. Si la communauté juive de Carpentras ne souhaite pas que l’affaire quitte le cadre local, tout est néanmoins entrepris par le pouvoir socialiste pour lui donner une dimension nationale. Alors qu’un an auparavant, une cinquantaine de sépultures du cimetière chrétien voisin avaient déjà été profanées, mais cette fois-là dans l’indifférence totale des médias, le pouvoir lance le 10 mai une énorme opération de mise en résonance hystérique des foules. 
Pierre Joxe, le ministre de l'Intérieur de l’époque, se rend immédiatement sur les lieux. Entouré d’une noria d’officiels et de journalistes, le premier flic de France détruit délibérément tous les indices qui auraient pu servir à l’enquête. Il donnera aux services de police l’ordre de restreindre leurs investigations au seul Front national. Ce dernier a beau condamner la profanation, ses dirigeants locaux, Guy Macary et Fernand Teboul, ont beau eux‑mêmes être juifs, rien n’y fait : on assiste à un raz-de-marée politico-médiatique, savamment orchestré par l’appareil d’Etat, contre le Front national. 
Le 14 mai suivant, le pouvoir organise à Paris une manifestation monstre anti‑Front national. 200 000 personnes défilent de la République à la Bastille, l’effigie de Jean‑Marie Le Pen est brûlée en place publique, comme aux grandes heures de la Révolution culturelle chinoise. Au premier rang de la manifestation, le cerveau de l’opération, le président de la République, François Mitterrand. Pour Yves Bertrand, à l’époque directeur des Renseignements généraux, je cite : « La phase A du plan [de Mitterrand] étant accomplie — un FN à 15 % privant la droite parlementaire de plusieurs millions de voix —, il fallait passer à la phase B : rendre définitivement impossible toute alliance, même locale, entre cette même droite et les lepénistes ». Fin de citation. Un plan destiné à permettre à la gauche de garder indéfiniment le pouvoir, face une droite en guerre contre elle‑même. 
La suite montrera que le FN n’a strictement rien à voir avec cette histoire. Gilbert Collard, à l’époque avocat de la famille de Félix Germon, parlera de « manipulation » et de « mensonge d'Etat ». Moralité : les socialistes sont capables de tout, surtout quand ils sont aidés par la droite la plus bête du monde. Relevons enfin que l’élection de la députée Marion Maréchal Le Pen, à Carpentras même, a lavé l’honneur du Front national, plus sûrement que toute procédure judiciaire… 
Grands sujets 
Crise ukrainienne : les indépendantistes de Donetsk maintiennent leur référendum 

Le massacre par des groupes extrémistes ukrainiens de civils pro‑russes à Odessa en fin de semaine dernière traduit une exaspération du conflit qui oppose séparatistes pro‑russes et partisans du gouvernement provisoire dans l’Est de l’Ukraine 
Alors qu’en représailles, on pouvait redouter une intervention militaire de la Russie, Vladimir Poutine a privilégié la diplomatie. Mercredi, il demandait aux indépendantistes de reporter le référendum d’autodétermination de la « République populaire de Donetsk », programmé ce dimanche. D’autre part, toujours en signe de détente, Vladimir Poutine a déclaré mercredi qu’il retirerait ses troupes de la frontière ukrainienne. Il a par ailleurs reçu hier Didier Burkhalter, président de l’Organisation pour la Sécurité et la Coopération en Europe. Le président Poutine a également indiqué qu’il adhérait à la proposition de la chancelière allemande Angela Merkel de réunir les autorités de Kiev et les représentants des séparatistes du sud‑est de l'Ukraine sous la forme d'une table ronde. Le Kremlin s’est enfin déclaré prêt à reconnaître la tenue des élections présidentielles en Ukraine le 25 mai, mais a subordonné cette reconnaissance à l’arrêt total des violences dans le pays. 
Le Premier ministre polonais et le ministre allemand des Affaires étrangères ont salué l’attitude conciliatrice du président russe 
Mais Kiev est vent debout contre le référendum sur l’indépendance de la majorité russophone de Donetsk. Hier, les indépendantistes faisaient savoir qu’ils maintenaient la tenue du référendum à la date prévue. Un référendum, qualifié de « terroriste » par Kiev, et qui devrait voir le oui l’emporter très largement. « Tout appel à le "reporter" n'est qu'une moquerie et aucunement un signe de bonne volonté » a déclaré le ministre des Affaires étrangères du gouvernement provisoire ukrainien. Les conséquences de la victoire du oui sont terrifiantes, avec une possible intervention des forces armées ukrainiennes contre la province dissidente. La Russie ne pourrait alors que voler militairement au secours de cette dernière. Aujourd’hui, 9 mai, c’est le jour où la Russie célèbre traditionnellement la victoire de l’Armée rouge sur la Wehrmacht en 45. Ce devrait être l’occasion pour Vladimir Poutine d’une démonstration de force sans précédent, histoire de calmer les velléités guerrières de Kiev et de ses alliés occidentaux. 
Zemmour et les nouvelles invasions barbares : 
le Cran à cran 
Dans sa chronique du 6 mai dernier sur RTL, Eric Zemmour s’est lâché sur l’immigration 
Commentant les derniers chiffres sur la délinquance, calamiteux malgré le traitement statistique dont ils font l’objet au ministère de l’Intérieur, le journaliste a déclaré, je cite : « Tout se passe comme si nos pays, en paix depuis 50 ans, avaient réintroduit la guerre à l’intérieur de leurs frontières. Tout se passe comme si les sociétés libérales et multiculturelles modernes forgeaient une violence endémique imitée des grands modèles américains ou brésiliens ». 
Ce n’était qu’une mise en bouche. La suite est beaucoup plus goûteuse… 
Je cite toujours : « Notre territoire, privé de la protection de ses anciennes frontières par les traités européens, renoue dans les villes, mais aussi dans les campagnes, avec les grandes razzias, les pillages d’autrefois, les Normands, les Huns, les Arabes. Ces grandes invasions sont désormais remplacées par des bandes de Tchétchènes, de Roms, de Kosovars, de Maghrébins, d’Africains, qui dévalisent, violentent, dépouillent. Une population française sidérée et prostrée crie sa fureur, mais celle‑ci se perd dans le vide intersidéral des statistiques ». Fin de citation. 
Le Cran n’a pas apprécié 
Le Cran, c’est le Conseil représentatif des associations noires, à peu près aussi représentatif des noirs de France que le Crif l’est des juifs. Son président, Louis‑Georges Tin, par ailleurs homosexualiste de première bourre, a publié un communiqué dans lequel il déclare, je cite : « Le Cran est absolument stupéfait par la violence de ce délire xénophobe, qui plonge dans une vision hallucinée et pathologique du monde » et Tin de poursuivre : « J’invite RTL à mesurer la gravité des propos de Zemmour qui, en faisant ainsi l’éloge des sociétés prétendument « homogènes », appelle implicitement à une politique de purification ethnique ». Fin de citation. 
La chronique d’Eric Zemmour est en principe « encadrée » par RTL 
Eric‑le‑Perfide aurait‑il réussi à déjouer, cette fois‑ci, la vigilance de ses censeurs ? « Ses interventions matinales sont encadrées et supervisées par la rédaction » avait déclaré une porte‑parole de la radio, après la condamnation du journaliste pour provocation à la discrimination raciale, en 2011. Le Cran met donc directement en cause la rédaction de RTL et a saisi le CSA. Enfin, le Cran demande aux politiques, je cite : « De condamner avec force les propos de ce multirécidiviste, qui constitue un véritable danger public ». Fin de citation. 
Brèves françaises 
Décidément, le grand rabbinat les accumule 

Après la démission en avril 2013 de Gilles Bernheim convaincu de plagiat et d'usurpation de titre universitaire, le grand rabbinat de France est au cœur d’un nouveau scandale. Michel Gugenheim, grand rabbin de France par intérim, et également grand rabbin de Paris, est en effet accusé d'avoir cautionné un chantage au divorce. 90 000 € et un faux témoignage au civil ont été exigés d'une femme en échange du document qui stipule qu'elle est désormais divorcée aux yeux de la religion et qu'elle peut donc se remarier. Selon la loi juive, seul le mari aurait pu délivrer ce document. « Nous ne voulons pas que cette affaire serve à attiser l'antisémitisme et les clichés sur les juifs et l'argent » a averti le frère de la victime. 
La presse du système sous perfusion d’argent public 

Pour la deuxième année consécutive, l’Etat a rendu public le 29 avril le montant des aides directes accordées à la presse pour l’année 2013. Avant un décret d’avril 2012, il était impossible pour le public de connaître la répartition de l’enveloppe des quelque 400 millions d’euros versés chaque année aux titres de presse. Le Figaro et le Monde caracolent en tête des vingt canards les plus boiteux, avec un peu plus de seize millions d’euros chacun. Viennent ensuite Le Parisien‑Aujourd’hui en France, Ouest‑France, La Croix, Télérama, Libération, Télé7jours, L’Humanité, L’Express, etc., etc. Les Echos ferment ce « top 20 » avec, quand même, quatre millions d’euros. 
Brève internationale 
Sanctions américaines : les réactions russes 

En réponse aux sanctions américaines via entre autres les groupes bancaires Visa et Mastercard, la Russie vient d'adopter un nouveau système de cartes de paiement, intitulé Pro 100, qui sera opérationnel dans quelques mois. Le préjudice pour Visa et Mastercard sera sans doute important. C’est en effet, à terme, une grande partie du marché russe, qu’ils contrôlent actuellement à 90 %, qui pourrait leur échapper. D’autre part, la Russie est en pleine négociation avec la Chine, concernant des contrats énergétiques. « Les relations sino‑russes connaissent le meilleur moment de leur histoire » s’est réjoui le président chinois Xi Jinping à l’occasion de la visite du ministre des Affaires étrangères russe, Sergueï Lavrov, à Pékin, en avril dernier. Anticipant un assouplissement occidental des sanctions à l’encontre de l’Iran, la Russie vient par ailleurs de procéder à une reprise de la coopération économique et militaire avec la République islamique. 
Le chiffre du jour 
c’est 70 % 

Selon une étude de l’université de Bordeaux qui a porté sur les enseignants débutants, 52 % sont en état d’épuisement professionnel dès leur première année, et 70 % lors de leur deuxième année. L’enquête évoque « le choc culturel » — comprendre « le choc ethnique » — que représente pour de jeunes profs la confrontation avec l’univers des banlieues. « Il faut éviter de nommer en début de carrière les jeunes enseignants qui ne sont pas originaires de ces quartiers. Le choc culturel est trop important » explique le secrétaire général de l’Unsa, un syndicat pourtant d’extrême gauche. Une triste réalité qui explique les difficultés de recrutement d’enseignants, selon un rapport de neuf inspecteurs généraux de l’Education nationale, rapport dont les bonnes feuilles sont consultables sur http://www.polemia.com/ 
Quelques annonces pour clore : 
‑ Le mardi 13 mai, à 20 h, salle de l’ASIEM, 6 rue Albert de Lapparent, Paris VIIe, la fondation Polémia organise un colloque sur le thème : « Révolution en Ukraine, et après ? ». Interventions de Pierre‑Alexandre Bouclay, Christophe Blanc et Philippe Christèle. 

‑ Le Comité du 9 mai appelle à un rassemblement, aujourd’hui à 19 h 30 à Port‑Royal, pour commémorer la mort du militant nationaliste Sébastien Deyzieu, le 9 mai 1994. Sébastien, présent ! 
‑ Le samedi 17 mai, à 14 h 30, à la Maison de la chimie, 28 bis rue Saint‑Dominique, Paris VIIe, se tiendra le premier colloque consacré à Dominique Venner. Interventions de Philippe Conrad, Javier Portella, Bernard Lugan et Alain de Benoist. 
Demain samedi 10 mai, votre kiosque de la réinformation de la semaine. 
